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•Cinéma
Audran n'est plus

Elle a incarné des bour-geoises devant la caméradécapante de son ex-époux Claude Chabrol, etconnu deux de ses plusbeaux rôles dans "Le
Charme discret de la bour-
geoisie" et "Le Festin de Ba-
bette": l'actrice françaiseStéphane Audran est décé-dée hier  à 85 ans. "Ma
mère était souffrante de-
puis quelque temps. Elle a
été hospitalisée une dizaine
de jours et était revenue
chez elle. Elle est partie pai-
siblement cette nuit vers 2h
du matin", a annoncé sonfils Thomas Chabrol àl'AFP. Figure du cinémafrançais des années 70 et80, Stéphane Audran, quis'était ensuite mise en re-trait, avait reçu plusieursdistinctions dans salongue carrière.•Santé
Hépatite B: 300 millions
de maladesL'hépatite B est un fléaumondial qui touche prèsde 300 millions de per-sonnes dont 95% pas oumal traitées, selon uneétude parue hier. Cettemaladie virale, une infec-tion du foie, peut provo-quer, si elle n'est passoignée, des complicationsmortelles comme la cir-rhose ou le cancer. Lenombre de décès dus à cescomplications se compte à600.000 chaque année,d'après les estimations decette étude parue dansThe Lancet Gastroentero-logy & HepatologyLa situation est particuliè-rement préoccupante chezles femmes enceintes, quipeuvent transmettre levirus à leurs enfants:seules 1% d'entre ellesdans le monde reçoiventun traitement adéquat.L'une des raisons est lesous-diagnostic. Si un testexiste depuis le début desannées 1970, neuf ma-lades sur dix s'ignorent.Seize pays concentrentplus de 80% des enfantsde cinq ans affectés. Or unseul, la Chine, atteint unecouverture vaccinale de90% à la naissance. Levirus est le plus répanduen Asie orientale et enAfrique subsaharienne. EnCentrafrique notamment,12% de la population estatteinte. Cinq pays émer-gents (Chine, Inde, Indo-nésie, Nigeria etPhilippines) comptentpour 60% des infections.
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EST-CE un divorce entrela Caisse nationale de sé-curité sociale (CNSS) etPostebank ? Tout porte àle croire. Une sourceproche de la direction gé-nérale de la CNSS annonceune réorientation des re-traités payés sur le réseaude la Postebank sur l’en-semble du territoire na-tional, à compter de cemois de mars 2018, et cejusqu’à nouvel ordre, versles guichets de la CNSS, oùils percevront désormaisleurs pensions.Pour le cas de l’Estuaire,par exemple, il est an-noncé que les retraitésdont la pension est infé-rieure ou égale à centmille (100 000) francs, se-ront payés en espèces, ausiège de la direction Ré-gionale, sise à Bikélé(commune de Ntoum) et àl’agence d’Owendo. Pour ceux d’entre euxdont la pension est supé-rieure à cent mille francs,leurs chèques leur serontremis au centre de paie-ment chèques, situé àl’immeuble Batavéa, àcôté du siège social de la

Les pensionnés de Postebank désormais payés
aux guichets de la CNSS !

Pensions-retraite

I . I
Libreville/Gabon

Les retraités domiciliés à Postebank percevront désormais leurs pensions aux guichets de la CNSS.
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LE maire de la communede Libreville, Rose-Chris-tiane Ossouka Raponda, aprésidé hier, à l'Hôtel deville de Libreville, une cé-rémonie de remerciementà cinquante agents munici-paux appelés à faire valoirleur droit à la retraite en2017. Une initiative des or-ganisations syndicales dela mairie, qui a vu la pré-sence des édiles des six ar-

rondissements de la capi-tale, des représentants duministre de l'Intérieur etdu gouverneur de la pro-vince de l'Estuaire. Objectif: congratuler publique-ment les partants, ces ''bi-
bliothèques vivantes'' ayantconsacré la plus grandepartie de leur vie au ser-vice de la communauté.Attestations de remercie-ments du Conseil munici-pal et présents en mains,les récipiendaires n'ont pasmanqué de saluer l'initia-tive, la première du genre,aussi loin que remontentles souvenirs des plus an-

ciens. 
« Merci d'avoir permis cette
cérémonie qui honore
l'agent municipal. De toutes
les rencontres administra-
tives, commémoratives ou
festives qui ont marqué
l'histoire de la mairie de Li-
breville, il ne nous revient
pas qu'il y ait eu dans notre
institution une cérémonie
de revalorisation de nos re-
traités. C'est une grande
première», a confié Céles-tine Dikeke, présidente dusyndicat "Solidarité munici-
pale".Occasion pour l'édile de Li-breville de vanter les qua-

lités des partants. «Il me
plaît de témoigner que cha-
cun de vous a fait preuve
d'un sens élevé des valeurs
du service public municipal.
Probité morale et intellec-
tuelle, discrétion et rigueur
de temps en temps, neutra-
lité et écoute des autres ont
été, en effet, les valeurs es-
sentielles qui ont marqué
l'accomplissement de vos
tâches quotidiennes depuis
plus de 30 ans. Merci à vous
tous d'avoir privilégié l'in-
térêt public. Trouvez ici le
témoignage éloquent de vos
collègues encore en ser-
vice», a indiqué la maire de

Libreville. A noter que l'édile de la ca-pitale a saisi l'opportunitéde cette cérémonie pourattirer l'attention des em-ployés municipaux sur “ la
crise de conscience profes-
sionnelle” dont beaucoupfont montre. « Beaucoup
émargent à la mairie, tou-
chent des salaires, mais ne
viennent pas au travail. Je
crois qu'on aura besoin de
votre expérience face à
l'inertie de certains», alancé Mme Ossouka Ra-ponda. Avant de prévenir :« le tir sera changé.»

L'Hôtel de Ville congratule cinquante agents retraités
Mairie de Libreville/Décoration

AJT
Libreville/Gabon

La mairesse de Libreville, Rose Christiane Ossouka Raponda, remet-
tant des distinctions aux partants.
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Officiels et néo-retraités au terme de la cérémonie.

Ph
o
to
 :
 A
JT

CNSS, en ville. Ces pensions sont prévuespour être payées à comp-ter du 05 avril prochain etles guichets CNSS fonc-tionneront de façon conti-nue de 7 heures 30 à 15heures, précise la source. Les paiements et retraitsde chèque se feront surprésentation d’une pièced’identité en cours de vali-dité (carte nationaled’identité, passeport oucarte de séjour). 

Ces dispositions concer-nent également les retrai-tés du réseau Postebankdes localités de l’intérieurdu pays. « Eux aussi serontpayés, sans exception,dans les Directions régio-nales et agences CNSS dis-séminées sur l’ensembledu territoire national»,ajoute la source.« Cette mesure était deve-
nue une nécessité et un
moindre mal pour les re-
traités de la CNSS, clients

de la Postbank’», avancenotre interlocuteur sur cequi s’apparente, à s’y mé-prendre, à un divorceconsommé avec la Poste-bank. D’autres sources concor-dantes évoquent l’hypo-thèse d’un probable et trèsfutur transfert desdits re-traités vers d’autres éta-blissements bancaires dela place, voire un retourvers le traitement des pen-sions desdits retraités par

le Trésor public, « qui dis-
pose également d’un ré-
seau de perceptions
suffisamment étoffé à tra-
vers le pays.»A noter que les retraitésnon domiciliés à Poste-bank ne sont pas concer-nés par la mesure,apprend-on. Ils continue-ront à percevoir, commed’ordinaire, leurs pen-sions dans leurs banquesrespectives.


